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N O S B O N S EN Q U ÊTE U BS

Ûa M «oaviettt ^aa la MmaniuioD dV n- 
q«4(e no«ia<A p««r euminar ia nüiatioo 
Mis i  riadfltlrie textile, viM i  Toareawg 
et viaita qualqua» AlaMitMiBeata «ntr» antrai 
OD Utuge, un peignage, ane fllttute «t vae 
labriqoe de tapif.

Coaiioe elle avait procédé dans d'aalrei 
viUaa, alla daigna recevoir i  1* Hairie les 
« Wgatiam dea «jrodicata dita rooge et jaune. 
Cea ̂ adicata, ^aeiqae aoit l'esprit qoi les 
■■iiBe, ont droit à titre égtl i  la bienveil
lance des pouvoirs pnblies, el nous ne 
eackoBa paa qa'ita ont pa prodnire à ienr 
aiae devant la dite commission, leun obser- 
vatioos et leurs revendicationa.

L’nn de cea s^dicats, le jaane, a par 
l'organe de son président et do son secré- 
talra t»i^Bisé la créaliOD de chambres 
cantolùtivea du travail, qui seraieot com- 
f t t é f t  de patraaa on d’ouvriers dans ebaqae 
aatjjorie 4» aaéUers, et dontW-s attributions 
eenaiateraieat i  a’intorposer dans lea euoflila 
CBlra le capital et ie travail.

Cette idée géaérease fail booneor au 
ajodicat qui la conçut, et Monsieur Jaurès, 
te tribun bien connu Ibt Immédiatement 
aédoit par cette ionovation qui devait, 
A lOB avia, rendre de grands services aux 
MvaiUears. Spoataaément il s'oArit i  prù- 
aaaler nn praiet de loi i  la Obaisbre et 
pronlt nesolatioa po«r lo 1» Avril. Il faut 
sapposar dep«H, il a coinpIétameDi 
oablli H  proniease car riea a'a été (Ut dans 
ca selta, et Joaqu'i prtecni cette commt<sioa 
da Tra«aU dout Moasieur Droa fait partie, 
■’a été atlIe qu’i  cens qui la composaieut. 
lia oat empwiié consciriuïieaseaient Iea 
iadaMttéa qui leur oot été allouées, ila ont 
bit dea dîners Ona à l'œil, vojagé conforta- 
Manent daas dea wagons-salons, étalé leur 
aaffisance, mais il n'en est rien sorti qut 
polase predt«r aax «avriers.

Cetta CJiambre coasultalive du Travail 
davait étra ao qaalgae sorte l'antictumbre 
de la grève. Avant qn’nn corps de métier

Mtn da entttUUr mum o f l dont MoDsieur 
'pierre Baert ae prévaut i  Juate raison, noua

atti

S’U ^ar dfa d o ô ^ n n n ir th a ts . 
savons qn’il existe dea dompteurs d bonitnes

ï,aS!ï!SJîKïï5!rffi.:5S-
an cours fie lenrs exercices.

Sans sortir d« Toaraoiog nous avona nn 
aMifre iomfUnr dans la personne de Monsienr 
Dron et comme Monsieur Baert est eonaeillw 
tnuoicipal, parce qae doOiplé, Il pourrait 
' AoinKr dans aon estaminet des scènes mi- 
aaéaa aa oèun .4<)squell4a iions verriQBS 
coiumcnt un antidronisle avéré est devenu 
aakileoieiU uo droniste aabaroé »o«s la 
«ravaebe dn Dompltur-ilaire.

Allons l*onsi«ur lo Conaeiller Muaictpai, 
décidez-vous, et si vooa obtenez le concours 
de Monsieur D>on, noas vous prédisons uo 
succès monstre. A quand la aéance TI71

A  N O S  Ë O IL E S

Tout dernièrement nos édiles ont afartné 
teur confiance au ministère, Coœbes-André- 
Pekletan, par l’envoi d'uilo adresse de féll- 
citatioas i  l’occasion de ses attaque» contre 
les coDgrégalions mêmes autorisées. Nous 
avons relevé i  ce moment eomiae il conve
nait, l’incoaséqtience de certains conseillers
municipaux, qut cboiwssant les écoles coo-
grégauistes ponr leur progéniture, applau-gre](<iuisiu9 ^uui -----------
dissaient bêtement i  l'expulsion Jes Àluca- 
teun de ieurs enfants.

Il leur est offert ea ee œomtiit aoe occi- 
tioa exceplionnclle d'accentuer Ivnr s>m- 
patbiqao apprubatlon aox actes du défroqué; 
c'eU ^  le féliciter de la (>can dont il a nié 
effrontément avoir eu uoe entrevue avec 
Lagrave, alora que ca dernier en faisait 
mention dans une lettre qu'il adressât i  
konsieur Edgard Combes. Il est vrai de dire 
que pour les besoins de sa cause Edgard 
prétend que celte tettre ne Iniest pas parvenue.

Les Combea ont fait Iriste figure au eours 
de leur conlk^ntatlon avec M. Lagrave et s'ils 
avaient été de simples citoyens comme vous 
Pt moi ils seraient i  l'beure actuelle hébergés 
ailleurs qu'i la Place Beauvau.

Il est admis que c'est dans le malheur 
qu’oo reconnaît ses véritables amis, aussi 
nous espérons bieo que nos conteKlers un- 
aicipaux ne voudront pas passer pour des 
ingrats, et que prenant en pitié le « graod 
iionnéle bomme > dans le malbeur, jls s'as- 
socieroqt i  son triste sort et l’assureront de 
har sympahie.

Cest le moins qu'ils puissent taire t!

N O S  R U E S
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»^^,^ideB ce i  B.............  —
Espér«rait-on uae nouvelle ploie d« deco- 

tationa?

mêm* me de St-PMerrtoog, ioatital u s  «oM. Sarviai 
I et * î »a »oWo, Alb«H S e s lb w l^  ta »  « y .  i ^ » 

sourire
«4 Sctlbert^t*--------- .

nielaD, qui Bl aa eejea vlakt cMUmee, 
poor «eU, jet» i  terra uw pl*<» de d«w tnatM ;

l a  V O I B I E

Monsieur le conselll«r Massart a'ioaplraat 
saos daate des ptaiatas foraaulèea dans. le 
Courrirr ie  Toureoini par lea habitants dea 
quartiers oovilen dont aoœbre *e ^ a o  
sont ni pavées ni squeduquées, a daigné en 
«ntretenir lo conseil el -semble avoir réussi 
i  altirer rattenlion de Monaieur le Maire aar 
cette impôt tante question. Maia l’argent 
msuque et lea ouvriers attendront longtempa 
encore la pavement de leura rues.

l'î ùf’ le moment nous qous bornerons i  
leuiander » rjdminUlration, pourquoi elle 
o'a pss encore procédé au pavage des acoo- 
temeots de la rue do Lorraine, alora que la 
dite rue est mainlenant pavée, aqnednquée 
et éclairéa conforioémenl aox exigences du 
servies do la Voirie.

Si vous roulez conualtre uni: rue dont les 
deux extrémités sout éclairées, et dont le 
milieu est plongée dans robscuritè la plus 
noire, noua vou3 conseillons de diriger voi 
pas vers ta rue da la Croix-Blanche. Voua 
verrez qu'à partir de la rue de Nancy jus
qu'à la rue du Beau-Laurier, la rue de la 
Croix-Ulanehe est iMpoorvoe de lumière.

4* iJ ^ “l’iw ie ï : 'iT  faluil queTa conflit fût , «marque que jnr un «le
porté devant U commUsion du Travail, et si *f i e n t e  a* se disait paa entre les parliea *»"* h»>B>breox <«>nBta sont
•n « a « e . alors aealejwot la grève éUü ‘*® p « “ rp »f « f ‘ « ï » »  éàr^rZTnm «ntt an'eme ai il «M '  •1*'® * l’école, 00 se rendra compte de Ce qoi 
------^  braauuL arrêts dn quand elle ost bbstruée soit par une
S S f  « 2 " S . S . « . ' Î Z  '  ‘■ " « “ r« u  ri è m.ik.n i P«lits écotlors, pour 06 pas Se Isire écraser
r è v ? n , S î L  î^n,obl.gé*dedeacendrrd«..lesfo..ésqui

«aaad elle Ditwdra Bn. î  « “ ‘P»'* <> «•“  ** <*e boue.
Ijm dépaSs aaaoMenrs j  compris Mon- | ‘  •‘ ‘«“ ieuf •« *•»*«, vous qi>l avez

aiav ttiw aïliaat ea - « in .  i« moyen d’étre ! dèp«M*. Ua* d’argent pour le iitçur,
•UiatanxtravaUleiirs eonune aux patrons, 1 *• eHHeaaioo de ScaJbwt,,  î  ^ z  donc « p e u  an* q n a ^ o M r ie r s .

 ̂ «rtlrputaqna Vanf daa laon avaU promli 1 <«« • « * » ? «  avec
lot poor la 1-  AvrU et qa U n'a Tardent d ^  aatrea, mais afMBOs reasonrces 

" lï<% ID  narote t drainez dans la caisse muaicipale,
ample iaformé, ee aa«t dea } “ »?» pt«érerions ane vons aongitz d'abord

t «al, après avoir siinalé leof atta- i  * j  j  j-•___ — ( SetaU-cenneu»dis«ritioaquo de demander
A llansiaar la Maira ce qu'il a Aùt dea pèti-
tiona qu’il a reçue* da la part des riverains
de la rae de la Groic-BiaDdi* f

1  la casse ladustirielle, n'oot eo 
la«n prppcaa tattrèU. 

i « l  M aan«t, qpealiopaé laa ouvriers, 
•4m. É<rtili«iTi«~‘ ~ de toat 

iS B e a w t « M * a  «aiat. C’aat peo aiM - 
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Convocations

néuniaas mensuellis d is adhérent» : 
lliraancUo 20 Juin 4 cinq heores du soir, an 

Co/é Léon, rue da C'ocbf-r, 7.
Renouvellemeat de U Ck) nmi«»ion.
A «epl lieurea du soir, au Cheval Blanc, piico 

Tbi-'r»,
Samedi 2 Juiliol, à huit Inure», do soir, têle 

intime oUarti aux dame» des «dhérent», au 
Vert Baudet. — Disli ibulion d« gateaux, prime» 
ex crptionii elles.

n i i  r o N Q O
Produits hysrtéuiqura

Hors concours 
1900

I N A U a U B A T lu N

Laa aovriara qai travalUeot i  l’achèvement 
da l'éiaMiaaaMMit daa Baina, aoat Utlérala- 
■eal aar lta daata, car Moasiaar Droa veut
qae tomt aaH teraata* poar^oel'taaaga^n  
paisse a* Ulre avant laa éleetioBa géoéralea. 
Il y a déjà deux ana qu’il aonoacaM <ae six 

piaa la^d eet éUbliaaeaMirt daa biina 
ouvert an poMie, et on }  tnfMlIa

Jl p a f^ 4|M *dUe Haire, raodp (urieux
daa laaaraiti aaolM) par to rafasda «aUt̂ Ue
S à w t t  dd «eair peiaÉder. à 11aaa#wtatk» 
« H U liW -t a a a t 'à r t* .  aaraM

-  - é r aiiiüaa da i’taaa-
. w w t

a. .1 ,

hert revlta H e'rst Uewi 8 »»ore qdT reçut 
coup u  poisnel g»urhe. Il porte une toafue 
p lA  pen profenta- M. le docttur D^wjn lui ■ 
dosai de» *oln» .....................

M. J. Daprfi, culUisleur, voulut alors s inter
poser, mais il rfçol de» eoup» de poiog et devant 
les meoace» d'Arthur Ms»ure, il dut »e relirtr.

Un peu plus loin, aur le nouve»u boulevard, 
H. Charte» Mert», 4»é de 43 »n», denienr«nt nie 
de Mo»i»u, domealique ch-i M. Lihiard W»l- 
nier, qui »’'»it voulu arrèlfr M»»ure, tat rta'ervé 
par eelul.w d'un coup de lél<" eo pl<iua poiuioe ; 
il tomba et reçut encore un . oup d« couUau à la 
lèvre inférieure. Arthur M-i-ww, jeta alor» »on 
couteau. Il fut néanmoins • *'!>» et »rrêti par 
ceux qui la pouisuivai îix- H'’iW ei'*r» le»

M e n u s  F a i t s  d b  l a  S e m a i n e

A ccidenta . — Samedi matin, vers 11 beurea 
él d^mir, i  la filature de M. Ch. Six, rue du 
GhiihiaU, on ouvrier ma(>)n, Cyrill» Drkemela, 
â;é de 33 ans, était moaté sur un échafaudage 
poar cimenter ua mur, to’s<ii’il eut un ébloois- 
FPUtetU et (omlia daus le viJe. Dans sa chute, 
Detiemeis s'est fracturé la c'avicule droite. M. 
le docteur Delo».*ex, qui a do3né des spioa au 
bteaié, a déclaré qu’il sutj rait une iccapacité de 
travail de aix «jmainea. Delt<>roeta a été Iran» 
porlé & aon dom c le, i  Ilecliem ( Belgique )

— Dimacciie matin, vrrs neul heures, la voi
lure de M. A. Duvillicr, chevilleor, a été tatn- 
poiinée à l’ang'e dea rues Nationala et Sûnl- 
Jicques, par le tramway étfctrique n° 17. Î a 
voiture a élé jet^e sur le côlé. Il y a pour 90 frs 
dc d'gàts environ.

— üa aee'd'At de voilant s'eet produit dirons 
cheapré». midi vers 4 heure» trois quarts, à li 
Marliéra. M. flomaip Uelluur passait derrière la 
chapelle de la Marl'ére, conduisant an<) voi'ure 
t denx roue», dan  ̂ laquelle aviieat pri» place 
qaatre perronnes, loraqoe «Ue voitur» a éié 
«ccroshée par celle de M. D.>bigie, de Roubaix. 
Le cheval de M. Del'our »'e«porla et elli aa 
jeter dang un fossé, renveraant 11 vo'ture. Le» 
voyageurs n’ont heureusement rrço qoe de» 
CtfotuaiOD» saas gravité. L  ̂chev»'l a été bleasé 
• aa pied »l nn brsacard de la voiwre m été briaé. 
La cheval et la vottnre ont été ramenéa chrz 
M. Deltour, qoi habiUrue I^ois-Lslair.

— Dscs la nutiâ 'C ds lundi, vers l i  heures 
•I demis un camion chargé de balles de laine et 
appartenant t  MU. A et P Pol|«l, arrivait / B (aw 
de chei M. Sandrart, rue de Ro«bi*x, lorsque 
tout le cbsrjrement versa, enrembrant la «oie éu 
tramway. Ls serviee des trsnways » été iniarrom- 
pa pendant environ ciaq minot:s, en atten tsal le 
déblaiement da ta voie.

— Laadi ssatia. vers 9 iieares un qaarl, 
jeaaa h a a »  ta 18 aas, LaoIs laosh, aaas . 
fessioa, passait rus de it  Foadorie, loraqall 
s'adaissa, sa profer i  an« aMaqns d'épiispaia. 
Aprta mxar n^n des soins daas nae nsisoa «df- 
sias. il a po ngsgnor ton domieilt. n e  du La- 
byriatha, cour Gayilet, S au Blanc-Seau. Cot 
bonMK, qai sat mal aoti, a  ̂ ' lil que de mea-

_  A l'Af«aee Cuaiiacrcis^ d'Au'omabiles, an 
oastitr, M. Uaa Patisert, s’eat raatosiow * i  M  
^aka gaasha sa lieartsat uns rsisw. Sept Jnaa^ 
ds rapoa. Daalsar Deirgcsnge.

Bi*#. — {Jaaa J'iwr*MBidi 4* diwsach*, 
nas riss a èctsf* poar na »«♦ f fnt‘l» satrs de* 
Jeones r » »  ; l‘na''d>a» a tü  Itasai d’ao mw 
deeo»«taar»rl»fHr. d* saa adsww;^ T *  
adir* h»Wt«»l do qaxTfler, qal «»«(t ^aü #ar
réicr le raapsMe, »  lat ‘  
b'waé.

yen  a«W hsai*alJMate, Msaorn.
ds»daa.»W rda-élil »aatT - "

.i- Oies M. UéaaH Wslaisr, aa tsisHÀr, 
lo t is  Cray*, «fé ta 1« s i » j » | ^ t t  uas s a ^  

■aa paigast, sa tombsat. repos. Do^

-  " • . H r a t r i r - ï
d6 Kpsr ls ehuto 

jonrs ds aspoi Doetear

Lonls Lemahten 
m au g'nou 
lie. Dix jours

____ ____________ .a  homme ta
peine do U msison Sandrart, A'frad Wstireloi, 
âgé de sns, s été blessé i  l'Iadax droit par la 
flèche d un camioa. Dous» joars ta rspos. Doc
teur Jalieb.

— Ua a|ipr«ati éleclrieiea de la maisoo Jules 
Ubianc, Gaaton Uonloa, »»* ds 14 sa/sl taiai, 
s fait une chute ches M. Liagre-Varraase, me de 
Du' kerque, et s’est lait uns sntorse sa poignet 
g:>u h". Vingt jours ta repoa. Doolsw Dafasmy 
— U e« MM. A. et P. Pollet, oa dégorgeor, Paol 
A lem̂ n, âgé de 90 ans, a (u le wUius droit 
pris dans les org.tnes d'uoe carde. Six jours de 
ropu4. Docteur Decherf.

— Ao pMgnage de la Toisée, un mécuiieien 
A'bert Fiorquio, 31 an', s'est blessé à findsx

■ rapos.
ceoi qai la pouisuivaifnt ei.trs les A'beit Fiorquio, 31 ane, s'est blessé a 11
mains de la poUoe, Artbur Masure a été iatcr- | gajchoeti réglant un pe'gtie. Dix jonra da n 
rogé par M. Pioix, commissaire de pohce et | Ducsnr Ledac. — Jiiséphins Hsnoole, tS 
écruaé en attendant eoa tran.-fert i  Lille. | bAcleow, etaea MM. PuvilUer frères, s'est W

lies bleasures des deux homiors noat super- i enlorss au pied droit en tombdot dans nn f  swusr 
ficielirs, ct quelques jours de."repos sufiiront i  { Sept jours de repos. Docteur Debuchy. -  Ch“i 
leur complet réUblisseme»t. Celtx ri<« avait mis j M. Oépelle-Foataiae, ua cbauffaur de dous, Jo- 
en émoi tout le quartier de la Croii-Knuge. | aepb Biil'y, t5 ans st demi, s été Itlessé i  la 

Sntolda. — Dans le coufint Ui la ruit de ' *̂ “ 1*. P "  J* *oin d'une eomiérs qu’il
dimanche i  loadi, un jeune bomme de lU ans, 
nomtiié U... demearant t  Mouvaux, a tenté de 
te soicider en se précipi'ani dans le canal, au 
pont du freanuy, on courageux citoyen, M. Ch. 
Dedaale, égé ds SS sas, demeuraat rua dn La
byrinthe, 48, s'est Jîté à l’eau et à pa ramener 
le jeune désespéré aain ot sauf sur U berg«. 
Après sxolr rcço de» soina dans une maison 
voisine, le jeone M... a été reconduit an domicile 
de ae» parents- Oo ignore la cause de oet “  
dc désespoir

ciatrail. Cinq jours de repos. Docteur Baila^—
) — A l’uiins de gss, un manmuvrs, Jnlia 
i R o ^ ,  38 ans, s'est fait une entorse ao pied 

droit sn chargeant un bsteau de coke. Dix jours 
de repos. Docteur (^uiwsl. — Un sntrs manmovre 
ta 1a Uléma usine, Désiré Houxet, s'est tail égale
ment une entorse sn pied droit du s lw mêmes 
ciroonstanA» qae te prs:der. Ois jonra de repos'. 
Docteur DelegrsngA. — Chat M. L. Beuque, 
construsienr, Francis Cagss, (7 sas, cootre- 

I malu-e, a sté coatasioaaé an pied gandic psr 'î désespoir. > maïu-e, ■ «te c m w w n c  eu |/ieu «wicuD jnr i>
_  , , , 1.1 I chute d’un sommier en fer. Mnit jours de renos-Voln. — Deux vol» ont été commis, presque Uoejan, Vienne n>po»

à la même heure et sur deux points difidren's <
de la ville, samedi luatin. |

Vera dix heures, M. Psul Delannoy, cultioairur , •
à Marcq-en-Baroul, entrait i  l'IIêtel de Flandre, j _ _
Place Charles-Houssel, pour discuter l'acbat ' l l t O V l V 'd U .X
d'un cheval, «vec M. Verhaeghe, maquignon. Il i 
laissait sa bicyclette à la porte. Lorsque, un

A  v i e u x  c h a t  v i e u x  r a t

Notre majorité radicale, qui n  platt t inliluler 
nos sais de réactionnaires, n'a certes jamais

qusrt d'beure plus lard, il sortit du csfé, sa ma 
chine, d'uoe valesr de 150 Irancs, avait disparu.

— Vers la même heure, M. Paul Dassonvilte, 
négociant en laina», rue Louis-Leloir, lais|)ait si
bicyclette sous la grand’porte de aon habitation, nos sais ne reacuonna>res, na certes jamais
Lnrsqu’il voulut U reprendre, quelques minat<fl , pensé, qne toujours nous sommw le réactionnaire
p'.oa tard, il s'sperçat qu’un ls lui svait enlevée. | de quelqu'un.
Oette macifine avait une valeur de 2S0 Irancs. j Qu’elle daigne réfliehir i scs actea et elle verra
L«S deux personnes volées ont dépoaé une , que snivsnt ds bien vieille» route» elle »e trqov»
plainte eaire le» m»ins de M Proix, commi»saire ‘ «tre réactionnaire du nom de républicain, dont
dc prilice. ! elle s’iotilols si pompensement,

............ ... ' De l'avis de tous, la r e  devient ds plw rn plus— Mvdi matin, vers aept heures, M. SaU- 
niann, tailleur, demeurant, rue des Archer», ! 
s'était rendu i  la gare, et avait laiaaé dans la 
cour sa bicyclette. Un instant plus tard, lorsqu’il 
voulut la reprrndre, etle avait disparu.

M. Sallmann, a déposé une plainlo. Une en
quête est ouverta

H. Proix, commifsaire dc police du prcm'er 
arrondissement, a ouvert une enquête A ls tuile 
de plaintes qu» lui a dépoaéea M. J.-B. Parent, 
lisgueur, rue St-Jacques. Ca'.ui-ci a entrepris la 
oonverlure d i queiifues mstaocs en construOipn, 
rue lll Valmy. Or, dJins la nuit da dimanche à 
lundi, 44 feuillos d-i p!omb meturanl 30 centi
mètres sur 33 et repréfe3tant une valear de 
90 franc» ont élé dérobées. Dans le courant de 
la nait auivaute, d’autres feui|les ont encore dis
paru. üa ignore les sutt:urs de cea deux vois et

1 n'a au:un sou| ÿoo.
— Mardi, un k1 a été commis au préjudice 

d'une ouvrière, M:ne Marie Sprt' l, ülose ches 
M. Lemaire Riquitlard, rua de la Clorh». Pen
dant l’arrét de midi, c Itn ouvrière avait laisaé 
peo lu au mur ajn < réii'ule » cuntojaat fun 
alliance. Lo-s<)u'cl'e r<-atra à l'atclicr, apiès 
dioer, Âe corsiala qu'i sa hagu4 lui avait Oté 
eulevéo.

Elle n t allée con'cr sa m^tavenlure i  M. le 
cômmitssir» d» polio» qui a guvert one enqoéu>.

— l.'audace d s malfaiteurs ne connaît jilus 
deVorres Lunf'i toir, vers six h'urvs M. Van- 
drkrouek, qui hibite avec f» Iamille, rae de 
L'ra. a’ttail endormi d.->ns un lautiuil. Pron‘v.int 
du acmmsit du maîtie de la maison, des tnairai- 
tcars restés inconrus s'introinislrent 1 pas de 
loup et euplorèrent nrc partia ds l'hal'italiuo. 
ils se retirèrent en emportant deux mentres d'en^ 
Vi«leur de 7a francs. M. Vapdebrunck constata 
io vol é son réveil. 11 s ri?r é plaint):.

L ’alooollama'. — Mardi sprés-Midi, i '̂dert 
Jouvrnlanx, 4 /è de 98 ans. rorrojreur, »e Irouvail 
on eut d’ivre»se, lioutevard Oamtetla ft injuriait 
le» paMants, entre-autres, un eccKrias'iqiie. L a- 
genl d l p>lios Jetant l'inviia i  te («ire o! * >v n- 
trer ehes iul I mai» l'ivrogae n* reatiadit p«» 
aiaii : U port» ptaaisuni coups ta poing t l'agent 
cl de» eoup» ds pied daas les jsmb-s. Gü n’eet 
qu'avee beâneoup dc peins que Jonvcniaax put 
être condnll »n vielea municipei. Il sera paur- 
fuivi poar ivrwse cl rakeUion t  un ageal.

Laa aooldaata du  tra v a il. — Uae ))àcleu- 
s» ta la nature Legmnd e l O ,  AUck Ihche, 13 
*na, a été canta*ioaaés »a pied gaachc p»r la 
cbote d on engrenage. Sept j«uia ta r«p«s. Do'.- 
tenr Viera%. — Cbsa M, ChrVory 01», Arthur 
Pociwe, !*&».», rattacbeufi-'s'eet co-itasinnn^ au 
roo en irsvaU'aal. Uait jttora de Dosrcar

dirHeile, at rour aider nos pauvres, noo» avons 
le bureau de bienlaisance, qui tavrait fonctiomer 
t l’admiration de toua.

Il n'en i»t malheureusement rien, csr les 
sdministraleurs choisis par nos élu»,' sont des 
commerçaata qui distribuent iss bona cbe» eux, 
t  leor comptoir, el ii noa» v ent ta eonrce »ére 
quj beaucoup de gen» a»»ist̂ 8. voudraient voir 
Unir cet étal da choee ao plus têt po»»ible.

C  ̂ genre de procéder e»t inadmissible, cor 
l'intéressé en se rendant ch's nn eommerçanl esl 
j'sserai dire forcé d’acheter un peu dcasarsbao- 
dises, et il s’e» suit que ls peu récQttê d'une main 
se f>>nd dans... Tsutre.

Sungex Mrs-ieurs, que le destin tùt parfais 
cruollemcnt les choses, et qu'il ns nous cet pss 
perpiis de profiter d'une situstiqa queleonque 
pour extirper quelques sous i  un lualbcnrsux 
chargé de Camille, .

il ferait p!us simpin et surtout b»ucoup plus 
logique de faire distribuer les itons i  domioile, 
ou p’ r nne pononns nw  ètab'ie, de eetto façon 
vous Bnppriœeres ls contrainte, el l'atteinte à la 
d gn̂ t̂  d‘i piuvre que vous secoures.

Noua espérons q'ie oe siniple rauonnement sera 
coœprir, el .(ui bienlôt nous noierons cette 
réforme faite.

Gèrlaines personnes obj'cteroel peut-élro que 
ret état d« rlioses exùto depuis longtemps, uous 
leur répundcons simplement :

Il n'ci4 pu  periuU de profiter d'on mandut qui 
doi'-ètre toot de dévouement et ds déetntérrsse 
ni -ni I oar témr lea mallieortux.

Le dévou'mrnt ictéres^é M'e»! pas du dévoi e- 
meaL

Vllumyaire.

B<»rKols.'— Pfsrra Wsllsya. 83 a ^  chaud-ur 
ohes M. DêoaDMIea. n’ea! «slliiaidjrt dara la

A  Mr p . 5•
Vrai vpus y mettea la tomos pour noot don» t  

le comptr.rendu de la 3o)e séanos (deenir du 33 
juin), veus attende» »»•<» dout» votre r.oortier du 
PAIe Nord, et eomm'i U-ba» e’e»l l’hiver, dame 
^  (ébi.... ca roots.

Si encore il éuU complet, puse enoore, m»is 
par une mod-stie iucompréhenatb'a vous onkliex 
dé parler aux nues le 9» sbjohil, <* eepen laol 
■ne raraté mMtj um nealioa iMMrable.

liwHS>eS M> P. D. paor évitsr ta toarasr ioa>-k 
(lit ridieale, taitfs comme les aatrea joumaux, 
votre «fiju»t»-reojla ta (ait» et vonatt^êta», 
connaitrow ain i votre verve et'vatra eaprit (wMl'é.

Eu atlen-lant l’o-wasioa d» voaa r>paadalre, 
reatinroies-vaas donc aa' t»aaat ta |da#e d'un 
entre et aurtonl nt reavaetês pM 1'.., aaerier.

Bonsoir.

réfiaa le âbaii» gaocU’ . Qaiasa joar» de rapo». 
pMlrsr llmarnw.-. Ua aisçaii de U inaistim 
Cngtesaaa, Caaalaoalin Dtbiisietix. 3S sa», est 

ee posaet •»« br’q'W n  %rr 4r*f« d^ae 
n»tso« (n ranitrM ita. Il a'rat fak nae eWorw 
en pM drait. Qeiaas >m'» ta reraa. — Chas , 
HM. Cb. Tiberghlea #  «a . aae sai^aeua». Uure 
^^pvd, 17 aaa> a ê>é cMlaawMM an r̂oit 
par bt ciiale d'aa ataadria. Stx joara la  i 
BoaM^Tr

Q u a u a  c i 'é lM C lo n a  

D «e . i'solra je»r, D»s»a Tk4«is,Ta^UtTOev ---------- - --1------- -
pnr l#Di»-b«<M>e». ce d fc  de ^ a e a . Iroi»
M  canrfi— aaadaaMié«aq da aoa bdM. 
nUsd onacltajens * P»ïor i  Diafoirue Vaadaalo» 
S  i Ï M  «a saUt'ia MMmd, la awioie
dr »«  fr», sa idp^raHaa da law iMaaMr qa ita 
jiiiilwnr a « ^  «(tmal^ d w  a» whaaet ai
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